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C’est tenter de résister à une idée « bâtardisée » de l’échange à tout va et de l’interchangeabilité
des techniques, que d’affirmer la valeur que confère à une démarche son extrême spécificité.
S’il fallait, il y a quelques années, sortir de l’impasse à laquelle risquait de mener l’idéal de
pureté développé dans chaque art, la situation est tout autre aujourd’hui. À nouveau, Il devient
passionnant de faire progresser de l’intérieur chaque champ artistique.
Après avoir traversé presque toutes les formes d’expression dans le spectacle vivant et l’image,
je ne crois pas que le ur mélange soit, comme on l’a dit si souvent, a pri ori fécond. Ce qui
importe, c’est la rencontre entre des artistes dont la recherche et la vision sont suffisamment
affirmées pour produire... une avancée sensible.
Avec l’équipe du Festival d’Avignon, j’ai pensé cette édition du « Sujet à Vif », plus que jamais,
dans la perspective de mettre en relation des personnalités si singulières et si incandescentes
qu’elles trouvent ensemble un langage unique. Électrique !
Cet te progra m mation réu n it des arti s tes dont le chemin pe rson nel dans la da n se, le ci né ma, le
ci rq ue est ex igea nt et profond. Inclas sable. À trave rs l’action que je mè ne à la Société des au teu rs
et com pos iteu rs dra matiq ues où il m’est don né de défe nd re les au teu rs-chorégraphe s, j’e spè re
conti nuer à ma i ntenir spéci fiq ue me nt le statut d’au teur au ce nt re du dispos itif cu lt u rel... ce qui
ne se m ble, ét ra n ge me nt, pl us aller de soi .

Karine Saporta,
administrateur délégué pour la danse 2005 /2006
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1 1 H
C o n t i go 
INTERPRÈTE JOÃO PAULO PEREIRA DOS SA N TO S
CHORÉGRAPHE RUI HORTA
MUSIQUE DE V I TOR JOAQUIM, TIAGO CERQUEIRA
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Remerciements à Centro Cultural Olga Cadaval 

Un spectacle né de la rencontre entre deux artistes portugais : Rui Horta, chorégraphe, et João Paulo
Pereira Dos Santos, acrobate au mât chinois. De ces deux individualités singulières, Contigo (avec toi)
tire une fusion entre des univers différents qui se nourissent l’un de l’autre. Seul en scène, un gamin
joue avec des objets : une chaise, une pierre, un bâton de pluie, et le mât. Ces objets incarnent chaque
objet de rencontre entre les deux artistes. De leurs différentes appréhensions du corps, de leurs liens
communs aux choses, de ces espaces de mixité est né Contigo.

Joao Paulo Pereira dos Santos est arti s te de ci rq ue au mât ch i noi s. Formé au Port ugal, il se pe r-
fection ne à l’Ecole nationa le des Arts du ci rq ue de Ros ny et au Ce nt re national des Arts du ci rq ue.
Il débu te en 1998 com me inte rprète dans Oce anos e Utu p i as, mis en scè ne par Ph i l i pe Genty
( E X P O 9 8 / Port ugal), puis dans M omo, mis en scè ne par Sa nd ra Fa lei ro (Port ugal), No bug day, m i s



en scè ne par Claude Kre spim (Fra nce), M étamorphose mis en scè ne par Giorgio Corset ti (Fra nce ) ,
Ri ng mis en scè ne par Félix Rucke rt (Fra nce), Bam bous de Souffle mis en scè ne par Arma nce Brown
et Bru no Krief (Fra nce) puis dans Office Longitudes mis en scè ne par Sys tè me Cas t a fiore (Fra nce )
En 2001, il est au teur et inte rprète dans C os m i que tri p, mis en scè ne par Sylvain Pru n nec (spec-
t acle de fin d’ét udes de l’EN ACR), en 2004 dans Le Ci rq le mis en pi s te par Rola nd Shön (spect a-
cle de fin d’ét udes du CNAC), L’Atel i er du plate au fait son ci rqu e ( F ra nce), dans ( peut- être), création
2005 de la com pagn ie O Últi mo Mome nto, et dans Voar, un nu mé ro de mât ch i nois com ma ndé
par la Sacd dans le cad re du fe s ti val Fu ries - Numé ro(s) Neu f ( s ) .

Rui Horta naît à Lisbonne et commence la danse à 17 ans au sein du Ballet Gulbenkian et
approfondit sa formation à New York, où il danse et enseigne pendant huit ans. De retour à
Lisbonne, il est considéré comme un des pionniers de la nouvelle danse portugaise. En 1991, à
la demande du Künstlerhaus Mou sonturm à Francfort, il crée  S.O.A.P., compagnie de danse
pour laquelle il compose six pièces, appelées à tourner sur les plus grandes scènes internationa-
les. Entre 1997 et 2000, il est artiste associé à deux structures, le Muffathalle de Munich et la
Maison de la Culture de Bourges.
Rui Horta a gagné plusieurs prix, notamment aux Rencontres chorégraphiques de Bagnolet et
le Grand Prix des producteurs allemands. Il collabore à des projets internationaux et a créé des
pièces pour des compagnies telles que le Cullberg Ballet, Le Netherlands Dance Theatre, le Ballet
de Genève et le Ballet Gulbenkian. 
Son retour au Portugal en 2000 marque un tournant. Il s’investit dans l’installation d’un centre
de recherches pluridisciplinaires installé dans un ancien couvent dominicain à Montemor-o-
novo, à cent kilomètres au sud de Lisbonne. Ce lieu devient un forum de recherches, de croise-
ment de langages artistiques, et de soutien aux jeunes créateurs de danse, de théâtre, etc.
Il est actuellement en tournée avec SETUP, sa dernière création.

N u n a k t
CONCEPT NICOLE MOSSOUX
CHORÉGRAPHIE ET INTERPRÉTATION KARINE PONTIES ET NICOLE MOSSOUX
MISE EN SCÈNE PATRICK BONTÉ
COSTUMES ET MASQUES COLETTE HUCHARD
LUMIÈRE ET SON PATRICK BONTÉ

Production Compagnie Mossoux-Bonté
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avec l’aide de la Communauté française Wallonie-Bruxelles et le soutien de la Commission Communautaire française de la
Région de Bruxelles-Capitale

Ou les pérégrinations de deux plantigrades qui s’essayent à l’art de la danse, version conceptuelle. Très
vite la représentation tournera au désastre.
Allégorie du gouffre identitaire, Nunakt donne à voir l’enveloppe, la simagrée, le semblant chorégra-
phique… Au spectateur de reconstituer ce qui s’y cache.
Une rencontre entre Nicole Mossoux et Karine Ponties, sous l’oeil complice de Patrick Bonté.

Karine Ponties, après avoir étudié aux écoles de danse de Juan Tena et Ramon Soler à Barcelone
(1979) et de Bejart à Mudra, Bruxelles en 1986, multiplie dès 1983 des expériences en tant
q u ’i nte rprète au sein de nom breuses com pagn ies (Plan K de Frédé ric Fla ma nd ,
Charleroi/Danses – chorégraphies de Steven Petronio, Adriana Borriello, Lucinda Childs, Merce
Cunningham –, Tandem de Michèle Noiret, la Cie Mossoux-Bonté, Pierre Droulers, etc.) avant
de créer ses propres chorégraphies.



El le signe d’abord trois pièces avec Mau ro Paccagne l la : Forbidden Fru it (1990) Insegu i m enti ( 1 9 9 1 )
et Pri m i (1992), pu i s, en 1996, le solo Pl anta Baja et Veci nas su i vi en 1997 par le solo Dame de pic.
En 1998, elle crée Santi nelele: naftal i na dans le cad re d’u ne ré s ide nce en Rou ma n ie, en 1999,
Negatovas et le solo Gl abelle, en 2000, Gl abelle - d u o, Les Tarou pes, Ke ep Sm i l i ng et Brucelles, créé da n s
le cad re de Bruxe l le s / Brus sel 2000, vi l le eu ro pée n ne de la cu lt u re. En 2001, elle chorégraph ie
Captu re d’un cai llot, t rio pour deux da n seuses (Céci le Loyer et Ka ri ne Ponties) et un pia n i s te (Ja n
Ku ij ken – Het mu z iek Lod), en 2002, Brutal is, solo créé en col laboration avec le plas ticien et éd i-
teur Th ie rry Van Has se lt, en 2003, Desi rabi l is pour les da n seu rs de la com pagn ie Mont réal Da n se,
et Le Chant d’amour du grand si nge, en 2004, Mi non sabi r, dans le cad re du projet Tra n s- Da n se
Eu ro pe à Prague. En 2005, Ka ri ne Ponties pré se nte son projet Holeu lone, qui se ra pré se nté dans sa
ve rs ion fi na le à La Chape l le des Brigit ti nes en août 2006 et aux Théât res Les Ta n neu rs en octo bre
2006 ava nt d’e nt a mer une tou rnée. Ka ri ne Ponties trava i l le act ue l le me nt à quat re projets: un solo,
u ne com ma nde pour le projet Les Fables à la Fontai ne de la Petite Fabriq ue et une pièce de groupe
i ntit u lée Boré as, prod u it par Het Muziek Lod .

Après une formation en da n se clas s iq ue et des ét udes à Mud ra, Nicole Mossoux e nt repre nd une
re m i se en cause de ses acquis à trave rs l’e n seigne me nt, les arts plas tiq ues et l’approfond i s se-
me nt de tech n iq ues te l les que l’Eu ton ie. El le re ncont re en 1984 le met teur en scè ne Pat rick
Bonté, avec qui elle fonde une Com pagn ie où elle est à la fois chorégraphe et inte rprète, not a m-
me nt pour des solos com me J uste Ci el, Gradi va, Twin Houses et Light !.
La Compagnie Mossoux-Bonté développe des langages propres à l’expression d’une intimité,
qui se nourrissent tant du théâtre que de la danse, et qui côtoient aussi la marionnette, les
techniques de l’ombre, la musique. Elle réalise également des films ou encore des interventions
dans les gares, les lieux publics.
Présentés dans plus de trente pays, ses spectacles explorent les zones troubles de la sensibilité,
dans une étrange familiarité qui va à la rencontre de l’imaginaire du spectateur.

1 8 H
M o n d e s , M o n d e
INTERPRÈTE JUNAID JEMAL SENDI
CHORÉGRAPHE FRANK MICHELETTI

Coproduction Cie Kubilai Khan Investigations, Sacd, Festival d’Avignon
avec le soutien de l’AFAA

Remerciements au CNCDC de Châteauvallon et à La Tannerie de Barjols pour leur accueil en résidence

Au bord des mémoires que portent nos corps ; il y a quelques déplacements, des annotations margina-
les, des divagations et d’autres phénomènes. Ce qui arrive (puisqu’il n’y a pas d’histoire naturelle).

Frank Micheletti

Junaid Jemal Sendi com me nce à da n ser grâce à un progra m me d’e n seigne me nt de la da n se de s-
ti né aux enfa nts pauvres d’Add i s-Abeb a. Il crée des œuvres te l les que Triticale, sur le thè me de
la fa m i ne, et se prod u it dans des fe s ti vals de da n se africains et eu ro pée n s. En 2003, à un fe s ti-
val de chorégraph ie de Madagasca r, il inte rprète avec d’au t res me m bres de la com pagn ie Ad ugna
sa pro pre œuvre, Yemot Guzo (Le voyage de la mort), inspi rée par la mort de son gra nd - pè re. 
Il dirige par ailleurs des cours de danse contemporaine, africaine et éthiopienne traditionnelle



ouverts à tous – jeunes et vieux, de zones urbaines ou rurales – dans toute l’Ethiopie. Le projet
« Adugna Potentials » l’amène aussi à collaborer avec des enfants handicapés, à l’image du tra-
vail de Saburo Teshigawara, son Mentor, avec les aveugles.
En 2004, Junaid Jemal Sendi a été sélectionné comme Protégé en danse du Programme Rolex
de mentorat artistique pour travailler pendant une année avec le chorégraphe japonais. Junaid
Jemal s’est produit dans la dernière chorégraphie de Saburo Teshigawara, Kazahana, spectacle
qui a tourné en Asie et en Europe, de Tokyo à Paris.

Frank Micheletti suit une formation de théâtre avec Jean-Pierre Raffaelli au Théâtre national
de Marseille puis travaille avec les metteurs en scène Hubert Colas et Isabelle Pousseur.
Il décide de s’orie nter ve rs la da n se, re ncont re Joseph Nadj et trava i l le avec sa com pagn ie pe n-
da nt huit ans. En 1996, il crée avec Cynt h ia Ph u n g - N goc, Ivan Mathis et Lau re nt Letou rneur la
com pagn ie Ku bi laï Khan Inve s tigations et signe com me directeur arti s tiq ue les pièces du groupe.
Kubilaï Khan Investigations se désigne comme un comptoir d’échanges artistiques constitué de
danseurs, musiciens, artistes visuels. Le groupe très cosmopolite trame sur scène de singuliers
paysages ou se frottent plus qu’elles ne se fondent les disciplines et les singularités de chacun,
en quête d’une identité à conjuguer au pluriel.
F rank Miche let ti est l’au teur des chorégraph ies Wagon zek, dépôt 1, 1996, Wagon zek, dépôt 2, 1997,
S. O. Y, 1999, Le man ioc de Dam botoka n’est pas fait pour les gens édentés, 2000, Tanin no Kao, Yu m é,
2001, M ecan ica popu l ar, 2002, Akasaka rese arch, Sorrow love song, 2004, Gyrations of barb arous tri-
bes, 2005, Akasaka rese arch #2, Koko Doko, 2006. El les ont été repré se ntées dans le monde entie r.
Frank Micheletti réalise également des performances, des installations et des films.

Pour tout  l ’or  du monde
INTERPRÈTE ET CHORÉGRAPHE OLIVIER DUBOIS

ASSISTÉ DE GAËL DEPAU W

Production déléguée Festival d’Avignon en coproduction avec la Sacd
avec le soutien du Centre national de la Danse et de POLESTARS, Londres.

Olivier Dubois travaille avec de nombreux chorégraphes et compagnies.
Il début en 1996 avec la compagnie Silenda, en interprétant des chorégraphies de Laura Simi et
Damiano Foa. Suivront la compagnie Red Note avec Andy Degroat de 1997 à 1998, Elio Gervasi
à l’Opéra national de Vienne, en 1998 le Centre chorégraphique national de Caen avec Karine
Saporta, en 1999, le Ballet Preljocaj, de septembre à mai 2002, la compagnie Charles Cré-Ange,
en 2001, le Cirque du Soleil, en 2002 et 2003, avec Troubleyn et Jan Fabre depuis 2003 dans
L’Histoire des larmes et Je suis sang, créations au Festival d’Avignon, et Tannhauser, création au
Théâtre de la Monnaie-Bruxelles.
Olivier Dubois crée son premier solo en 1999, Under Cover. En 2005, il crée, avec Christine
Corday, le duo Féroces pour l’Esplanade de Saint-Etienne et cette année, le premier volet du pro-
jet BDanse avec Emilio Calcagno, En sourdine, en collaboration avec Stéphane Blanquet.
Olivier Dubois participera à la prochaine création de Nasser Martin-Gousset et également à
celle de Frédéric Fisbach à l’occasion du Festival d’Avignon 2007.



ET

CINÉ-DANSE DES HIVERNALES 
12 ET 20 JUILLET 10H30 – CI N ÉMA UTOPIA- MAN UTENTION – ENTRÉE LI B RE
S o rrow Love Song (2005, 1h)
pièce de Kubilaï Khan Investigations, direction arti s tiq ue Frank Micheletti, fi l mé par Michael Brown

CINÉ-DANSE DES HIVERNALES 
13 ET 21 JUILLET – 10H30 – CI N ÉMA UTOPIA- MAN UTENTION – ENTRÉE LI B RE
t rois cou rts mét rages de la com pagn ie Mos soux- Bonté
G é n é rations (2004, 20mn) de Michel Jakar, I n t e m p é ries (1997, 24mn) de Kirk Gryspeirt,
U rtica (2000, 14mn) de Patrick Bonté

CINÉ-DANSE DES HIVERNALES 
15 ET 23 JUILLET – 10H30 – CI N ÉMA UTOPIA- MAN UTENTION – ENTRÉE LI B RE
Holeulone (2005, 55mn)
film de Michel Jakar d’après la pièce de Karine Ponties

RENCONTRE AU POINT-DANSE DES HIVERNALES 
16 JUILLET – 12H – MAN UTENTION 1ER ÉTAGE – ENTRÉE LI B RE
avec Rui Horta et Joao Pereira Santos 

RENCONTRE AU POINT-DANSE DES HIVERNALES 
18 JUILLET – 12H – MAN UTENTION 1ER ÉTAGE – ENTRÉE LI B RE
avec Frank Micheletti et Junaid Sendi, Thierry Baë

RENCONTRE AU POINT-DANSE DES HIVERNALES 
21 JUILLET – 12H – MAN UTENTION 1ER ÉTAGE – ENTRÉE LI B RE
avec Karine Ponties, Nicole Mossoux et Patrick Bonté, Alain Platel

LES RENCONTRES DE LA MAISON JEAN VILAR
21 JUILLET – 16H – MAISON JEAN VILAR – ENTRÉE LI B RE
L’actuel et le singulier, e n t retiens sur le théâtre, la danse…
avec Émile Lansman, Patrick Bonté, Anne Longuet-Marx, Nicole Mossoux

RENCONTRE AU POINT-DANSE DES HIVERNALES 
23 JUILLET – 12H – MAN UTENTION 1ER ÉTAGE – ENTRÉE LI B RE
avec Olivier Dubois

Pour vous présenter les spectacles de cette édition, plus de mille cinq cents personnes, artistes, techniciens et équi-
pes d’organisation ont uni leurs efforts, leur enthousiasme pendant plusieurs mois.
Parmi ces personnes, plus de la moitié, techniciens et artistes salariés par le Festival ou les compagnies françai-
ses, relèvent du régime spécifique d’intermittent du spectacle.


